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CinStitut Pacha livre 
quelques secrets 
Aujourd'hui encore, il est possible de .pénétrer .dans l'Institut 
de biologi~ marine à l'occasion des Journées du patrimoine. 

l 
ls étaient si nombreux à 
rêver cet instant, péné­
trer enfin ce lieu interdit 

au public depuis toujours, 
et qui éveille tant d'intérêt et 
de questionnements, l'ins­
titut de biologie marine de 
Tamaris. Alors il fallait 
s'armer de plitience, hier 
matin, pour ènfin passer le 
seuil de la petite porte à l'ar­
rière du bâtiment. 
Ne rêvez pas, vous n'aurez 
pas carte blanche pour 
l'étage, où loge la logistique 
informatique sur la recher­
che des neutrinos, mais uni­
quement à trois à quatre 
pièces du rez-de-chaussée, 
et aux jardins. Pour les pu­
ristes, c'est la déception. Il 
faut se l'avouer, la demeure 
fondée en 1900, sur un ter­
rain offert par Michel Pacha 
en 1889, offre aujourd'hui 
un bien triste visage. Au fil 

des décennies, ses plaies 
non pansées ont nécrosé et 
demandent aujourd'hui bien 
plus qu'un colmatage de for-
tune. , 
Pour les passionnés et 

• amoureux de l'histoire, lever 
le voile sur quelques pièces, 
c'est toujours ça de pris. Et 

• quel bonheur de s'aperce­
voir qu'ont survécu quel­
ques signes du faste 
d'antan. Les tomettes pro­
vençales des sols, le bois 
magnifique de la bibliothè­
que, resté intact, et les fres­
ques colorées extérieures 
du bâtiment. Tout en gar­
dant à l'esprit qu'il ne s'agit 
pas là d'une demeure d'ha­
bitation,-qiais bien d'un ins­
titut de travail et de recher­
che. 
Christophe et Ghislaine, qui 
passent devant chaque 
matin pour se rendre à leur 

Bernard Argiolas, président de l'association des 
Amis de La Seyne ancienne et moderne, et Jean­
Claude Autran, vice-président, sont heureux 
d'accueillir le public pour une visite guidée pleine 
d'histoires. 

travail, ont joué les curieux 
et profité des Journées du 
patrimoine, et surtout de 
l'ouverture au public de 
l'institut, pour enfin voir ce 
qui se trame derrière ces fa­
çades mauresques. 

Un projet validé ? 

Si l'état des lieux n'est pas 
reluisant, il se susurre, au­
delà de ces murs, qu'un su­
perbe projet proposé par la 
municipalité vient d'être va­
lidé dans les hautes sphè­
res, pour qu'enfin, la belle 
endormie sorte avec vi­
gueur de sa léthargie. Il se 
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Depuis 1900, grâce à de nombreux donateurs, dont 
Michel Pacha, l'Institut de biologie marine trône fiè­
rement sur la baie de Tamaris. (Photos Ly. F.) 

pourrait même que, d'ici 
quelques semaines, une an­
nonce officielle soit faite ... 
Alors, patience, belle dame 
des années folles. 

LV. F. 

Institut de biologie marine Michel 
Pacha, fondé par Raphaël Dubois;sur 
la corniche de Tamaris, ouvert au 
public ce dimanche dans le cadre des 
Journées européennes du 
patrimoine. 
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